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			Eugène Ionesco 


			Dramaturge français 


			

					Né en 1909 à Slatina (Roumanie) 


					Décédé en 1994 à Paris 


					
Quelques-unes de ses œuvres : 
	
La Leçon (1951), pièce de théâtre 


	
Rhinocéros (1959), pièce de théâtre


	
Le roi se meurt (1962), pièce de théâtre 







			


			Né d’un père roumain et d’une mère française, Eugène Ionesco qui, pour se rajeunir, dit être né en 1912, arrive en France un an après sa naissance et sera naturalisé français en 1951. Son œuvre théâtrale (La Cantatrice chauve ; La Leçon ; Les Chaises, 1952, etc.) a marqué la littérature : il est aujourd’hui l’un des dramaturges français les plus joués dans le monde. Soucieux d’être compris, il a aussi laissé de nombreux commentaires sur son œuvre (Notes et contre-notes, 1962 ; Journal en miettes, 1967, etc.). Il fut élu à l’Académie française en 1970. 


			Ionesco est le chef de file du théâtre de l’absurde, nouveau genre théâtral qui vient, au lendemain de la Seconde Guerre mondiale (1939-1945), bousculer les règles du théâtre classique.


		




		

			La Cantatrice chauve 


			Du théâtre de l’absurde déconcertant... 


			

					
Genre : pièce de théâtre 


					
Édition de référence : La Cantatrice chauve suivi de La Leçon, Paris, Gallimard, coll. « Folio », 2010, 150 p. 


					
1re édition : 1950 


					
Thématiques : bourgeoisie, absurde, langage 


			


			La courte pièce de théâtre La Cantatrice chauve, publiée en 1950, met en scène deux couples de bourgeois anglais, les Martin et les Smith, dont l’auteur semble critiquer le chauvinisme, les habitudes de vie et la condition sociale. 


			Cette œuvre est estampillée « anti-pièce » par Ionesco lui-même. En effet, contrairement à une pièce de théâtre traditionnelle, celle-ci met en scène des personnages dont il est impossible d’analyser la psychologie et qui sont interchangeables (les Martin remplacent les Smith à la fin de la pièce). De plus, les dialogues incohérents empêchent l’action de progresser. Ce livre mêle la tragédie (avec, notamment, la mort de Bobby Watson) au burlesque des situations (les époux Martin ignorent qu’ils sont mariés). 


		




		

			Résumé


			Dans un salon anglais se tiennent deux époux anglais, M. et Mme Smith. M. Smith fume une pipe anglaise en lisant un journal anglais et Mme Smith tente de lui faire la conversation. 


			Cependant, ce qui est censé être un dialogue se limite à un monologue car l’homme, avide de lecture, ne répond que par des claquements de langue aux propos que lui tient sa femme. Entre ensuite Mary, la domestique, qui raconte sa récente sortie à ses patrons. Ceux-ci sont plus qu’heureux d’apprendre qu’elle s’est rendue au cinéma avec un homme pour regarder un film mettant en scène des femmes et, qu’une fois la séance terminée, elle a bu un grand verre de lait avec son hôte tout en lisant le journal. La discussion est lancée entre le couple : s’enchainent alors des anecdotes n’ayant aucun lien les unes avec les autres. On y aborde, entre autres, le repas anglais qui était fort bon, la mort d’un certain Parker à la suite d’une opération chirurgicale, le premier anniversaire du décès de Bobby Watson, le fait que ce dernier ait épousé une dame du même nom et ait engendré une progéniture se nommant également Bobby Watson, etc. 


			Les Martin, qui sont en retard pour le diner, sonnent à la porte et sont reçus par la domestique qui les brime pour leur retard. M. et Mme Smith les saluent et les sermonnent à leur tour de n’être pas arrivés à l’heure car leur retard reporte le moment du diner. Les Martin sont installés à table, l’un en face de l’autre. Ceux-ci ont le sentiment de s’être déjà vus quelque part. Au terme de longues recherches, ils comprennent qu’ils vivent sous le même toit et qu’ils sont très certainement mariés. Heureux de leur conclusion, ils scellent leur contentement par de grandes embrassades. Pourtant, Mary affirme qu’ils ne sont pas unis, bien que tout porte à le croire. 


			Mme Smith tente d’amorcer la conversation en réclamant à ses hôtes des anecdotes de voyage. N’en ayant pas de suffisamment intéressantes à relater, Mme Martin se borne à expliquer l’évènement extraordinaire auquel elle a assisté plus tôt dans la journée : elle a vu un homme refaire ses lacets. Tous les convives sont stupéfaits de cette histoire et chacun narre ensuite les bizarreries similaires qui lui sont arrivées dans la journée quand, soudain, quelqu’un frappe à la porte. Lorsque Mme Smith veut ouvrir, elle ne trouve personne derrière la porte. Elle revient donc à table, dépitée. S’ensuit alors un débat portant sur la question de savoir si, lorsqu’on sonne à la porte, il doit toujours y avoir quelqu’un derrière ou si, au contraire, il ne doit jamais y avoir personne. 
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